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Faire du cancer du col de l’utérus une maladie du passé 

Avec près de 3000 nouveaux et 1000 décès chaque année en France, le cancer du col de l’utérus reste un enjeu de 

santé publique, ce d’autant qu’il touche des femmes jeunes. Pourtant nous disposons aujourd’hui de tous les outils 

permettant de faire disparaitre cette maladie.  

Nous disposons d’un dépistage organisé national qui est en train de se mettre en place. Ainsi, comme pour le dépistage 

du cancer du sein, les femmes françaises de 25 à 65 ans recevront une invitation à aller faire leur test de dépistage 

auprès d’un gynécologue, d’un médecin généraliste ou d’une sage-femme. Ce dépistage est extrêmement efficace, ce 

d’autant qu’après 30 ans, il repose désormais sur le test HPV, qui est un test encore plus performant que l’examen 

cytologique. Rappelons que le test de dépistage doit être réalisé tous les 3 ans, chez toutes les femmes de 25 à 30 ans 

après deux tests initiaux normaux réalisés à un an d’intervalle, puis tous les 5 ans de 30 à 65 ans. Le principe de ce 

dépistage est de diagnostiquer et de traiter des lésions précancéreuses du col utérin et d’éviter l’évolution en cancer. Il 

est essentiel de rappeler à toutes les femmes l’importance de ce dépistage et de les inciter à y participer. 

En plus du dépistage, nous disposons également d’un vaccin contre l’infection à HPV, principale cause de lésion 

précancéreuse et de cancer du col. Ce vaccin a démontré son extraordinaire efficacité et son innocuité. Il est 

recommandé pour toutes jeunes filles et jeunes garçons de 11 à 14 ans et peut être proposé en rattrapage jusqu’à la fin 

de la 19e année. En plus du cancer, le vaccin anti-HPV permet également de prévenir les lésions précancéreuses du col 

de l’utérus et d’éviter ainsi les traitements associés. Enfin, il permet de prévenir toutes les autres pathologies liées à 

l’HPV telles que les verrues génitales, mais aussi les pathologies dues à l’infection à HPV du vagin, de la vulve, de 

l’anus, de la verge et de l’oropharynx. 

La combinaison de la vaccination anti-HPV (pour les filles et les garçons) et du dépistage devrait permettre de faire du 

cancer du col de l’utérus une maladie du passé. Il est essentiel de diffuser très largement cette information pour que 

toutes les femmes françaises puissent bénéficier de ces mesures. 

Communiqué rédigé au nom de la SFCPCV  

A propos de la SFCPCV : 
La Société Française de Colposcopie et de Pathologie Cervico-Vaginale est une association née en France en 1977 et 
régie par la loi du 1er juillet 1901. L’association regroupe tous les praticiens de santé qui s’intéressent à la 
prévention du cancer du col de l’utérus. Son but est d’émettre des recommandations concernant le dépistage du 
cancer et des lésions précurseurs du col utérin, la pratique de la colposcopie, la prise en charge des lésions 
dépistées. La SFCPCV participe majoritairement à l’enseignement de la colposcopie et de la pathologie cervico-
vaginale en France. Elle a pour objectif de mettre en œuvre une assurance qualité dans la prise en charge des 
précurseurs du cancer du col mais aussi d’étendre l’influence de l’école Française dans les pays francophones en 
Europe et dans le monde en collaboration avec la Fédération Européenne de Colposcopie (EFC) et la Fédération 
Internationale (IFCPC).  
 
Site Internet :  http://www.societe-colposcopie.com/ 
Lien pour accéder à la Vidéo questions/réponses à destination du grand public : https://sfcpcv.e-
congres.com/fr/#session-grand-public 
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